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Description 

Les périphéries de la planète représentent un phénomène de géographie économique tout à fait 

particulier dont les spécificités sont généralement mises en évidence et analysées en 

comparaison avec le phénomène urbain (Proulx, 1996). En ce sens, les concepts classiques 

pour expliquer la dualité ville – campagne, stadt – hinterland, ou cité – arrière-pays ont pris 

une forme de plus en plus articulée avec les travaux de J.H. Von Thunen, W. Christaller, A. 

Lösch, J. Friedmann, A. Reynaud, et P. Krugman, qui contribuent à la modélisation des 

relations entre centres et périphéries dans leurs variantes opérationnelles bien révélées avec 

l’industrialisation. 

Défini comme une immense périphérie, le Canada fut à cet effet le sujet de plusieurs efforts 

empiriques et théoriques afin d’expliquer notamment la faible croissance urbaine en des lieux 

périphériques très bien dotés en matière de ressources naturelles exploitées (Innis, 1957; 

Watkins, 1977; Howlett and Brownsey, 2008). Ici et ailleurs, d’autres approches 

méthodologiques connexes ont aussi fait considérablement progresser les connaissances sur les 

composantes de la dualité structurelle (concentration – dispersion; attraction – répulsion; 

polarisation – diffusion) qui s’ajoute aux formes naturelles économiquement inégales à travers 

l’espace (Barnes, 1996). Ces avancées scientifiques concernant les relations centres - 

périphéries ont fort bien alimenté la doctrine du développement régional (Friedmann and 

Weaver, 1979; Benko, 1998; Claval, 2003). 

Depuis le début 2000, le nouveau grand cycle d’extraction de ressources naturelles en 

périphérie visant à alimenter l’industrialisation de plusieurs pays asiatiques nouvellement 

émergents a permis de confirmer que la dualité structurelle entre territoires centraux et 

périphériques méritait une réactualisation à l’aune des changements en cours (Bradshaw, 2010; 

Argent, 2013; Proulx, 2014). Cette dualité ne se présente tout simplement plus de la même 

manière qu’auparavant, même si elle était déjà en évolution. Les périphéries subissent 

actuellement plusieurs effets associés à des changements globaux accélérés, souvent reliés à la 
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mondialisation des activités économiques, culturelles, sociales, politiques. La périphérie du 

Canada et celle du Québec en particulier n’y échappent pas. Plusieurs grandes tendances de 

mieux en mieux saisies telles que la mobilité, le réchauffement climatique, l’emploi, l’éveil 

autochtone, la propriété des entreprises, les établissements humains, et autres composantes 

désormais en rupture de tendance plus ou moins prononcées, nous permettent d’illustrer une 

véritable transition sur cet espace planétaire. Il s’agit du cas en particulier de la démographie, 

jadis explosive en de nombreux lieux - champignons périphériques, qui devient déclinante ou 

au mieux stagnante depuis quelques décennies. La progressive urbanisation mondiale qui 

atteindra vraisemblablement, au milieu du siècle, le ratio de 70% de la population très 

concentrée, représente évidemment un facteur important dans cette dynamique territoriale 

duale à travers l’espace. D’autres tendances sont tout aussi éloquentes pour considérer que les 

périphéries méritent un examen attentif de la part des chercheurs.  

Nous avançons ainsi qu’à partir de ses fondements, la modélisation de la périphérie planétaire 

doit être questionnée dans ses modalités opérationnelles en contexte contemporain. Ce 

questionnement permettrait de mieux saisir les ruptures de tendances et de projeter la situation 

à venir. Nous désirons contribuer à la confection et la diffusion de réponses. 

Le colloque international qui devait avoir lieu à Saguenay les 2 et 3 avril 2020, avant qu’il ne 

soit annulé par la pandémie de la COVID-19, a permis au Centre de recherche sur le 

développement territorial (CRDT) de lancer un appel à communication et ensuite à des textes. 

Un jury est déjà formé pour sélectionner un certain nombre de contributions à publier pour 

illustrer des caractéristiques à la fois générales et spécifiques des périphéries mondiales, y 

compris celle du Québec. L’objectif est d’apporter un nouvel éclairage comparatif et 

multidimensionnel de la réalité périphérique contemporaine et en devenir à l’échelle mondiale.  

Cet appel à contributions vise à élargir l’éventail des textes déjà reçus et à offrir à l’ensemble 

des chercheurs intéressés l’occasion de réfléchir à la périphérie du XXIe siècle. 

Le numéro thématique que nous proposons a pour ambition d’offrir une fresque 

multidimensionnelle sur la périphérie mondiale en mouvance, avec une attention particulière 

pour la périphérie québécoise et canadienne. Les contenus d’un numéro thématique pourraient 

être livrés aux CGQ le 1er novembre 2020 afin que la revue lance le processus d’évaluation par 

les pairs et de sélection des textes retenus pour la publication. 

 

Calendrier : 

 15 août 2020 : envoi aux rédacteurs invités d’un avis d’intention accompagné d’un titre 

et d’un résumé de 3 500 caractères ainsi que d’une courte bibliographie, soit à Marc-

Urbain Proulx (Marc-Urbain_Proulx@uqac.ca) et Marie-Claude Prémont (marie-

claude.premont@enap.ca);  

 1er septembre 2020 : réponse des rédacteurs invités aux auteurs ; 

 15 octobre 2020 : envoi des textes complets aux rédacteurs invités. Les textes doivent 

répondre aux exigences du Guide de présentation d’un manuscrit de la Revue 
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(http://www.erudit.org/public/documents/revues/cgq/Guideprésentationmanuscrit.pdf) 

et ne pas excéder 25 pages à double interligne ; 

 15 novembre 2020 : réponse aux auteurs, avec commentaires ou suggestions de 

révisions 

 15 décembre 2020 : soumission des textes révisés aux Cahiers de géographie du 

Québec. La direction éditoriale des Cahiers de géographie du Québec entreprendra 

alors le processus d’évaluation par les pairs et sera en contact direct avec les auteurs. 

 1er mai 2021 : publication du numéro spécial 

 

Précisions aux auteurs : 

Après une première lecture faite par les rédacteurs invités, les textes seront soumis au processus 

de révision par les pairs conformément à la politique éditoriale et éthique des Cahiers de 

géographie du Québec. Pour plus d’informations sur la revue : 

https://www.erudit.org/fr/revues/cgq/#journal-info-about 
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